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PRÉFACE 

II  est  pcconnu,  hc.s  de  Und  i'<  iilt  slo.  ipio 
ralimcntation  le  la  poule  doit  èlre  rolijtl  île 
beaueoup  d'aUention  de  la  part  de  eelui  qui 
veut  le  siiecès. 

Le  présent  opuscule,  doid  le  titre  dit  assez 
le  but,  est  le  fruit  dexpérienees  répétées  et 
couscieneieu  *es. 

Il  démontre  d'at)ord  qu'une  poiuleuse  inétlio- 
cre  donnera  enco.e  une  assez  bonne  production 
d'o'ufs,  si  on  la  nourrit  ju<licieusenient,  tandis 
(lu'une  poule  de  preniif're  classe  iv»  pourra  pas 
donner  de  résull.ds  satisfaisants,  nud^'ré  sa  su- 
périorité native,  si  son  régime  alimentaire  est 
défe»'tueux. 

Dans  la  deuxième  et  la  troisième  partie,  on 
trouvera,  toujours  au  point  de  vue  alimentaire 
de  la  poule,  des  renseignemeids  sup[>lémen- 
taires  utiles  et  iidéressants. 


P.-C.  Lacassk, 

vice-président  de  l'Association  des 

Éleveurs  de  Poules  de  Québec. 


NAÏI  RK    DKS  ALIMKNÏS 


La  poule,  de  inèine  que  tous  les  autres  oiseaux 
de  l'ordre  au^juel  elle  appartient,  esl  réi»utée 
(franicore.  Mais  eoinuie  elle  affeeliouiie  tout 
particulièrenieiit  les  végétaux  eu  général  et  les 
subslauees  animales  de  toute  sorle,  telles  «pie  : 
vers,  insectes,  etc.,  et  uièiue  toute  chair,  on 
pourrait  dire  qu'elle  est  i)lut(U  onmirorc. 

En  effet,  la  physiologie  animale  enseigne  (pie 
la  poule  a  les  organes  digestifs  conformés  de 
telle  façon  ([u'elle  prend  dans  le  règne  animal 
et  dans  le  règne  végétal  des  aliments  tri's 
variés  qui  se  convertissent  en  la  substance  la 
plus  riche  et  la  plus  utile  à  ralimentation  de 
l'homme  :  Wvni. 

Elle  emprunte  aussi  au  ri'gne  minéral,  (l'est 
ainsi  (pi'on  la  voit  ingérer  du  gravier  pour  laci- 
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liter  sa  digestion,  et  du  calcaire  ou  carbonate 
de  chaux,  pour  former  la  coquille  de  ses  (t'ufs  ; 
c'est  là  le  seul  rôle  de  ces  deux  substances  qui, 
comme  toutes  les  matières  minérales,  ne  sont 
pas  des  aliments. 

Mais  la  poule,  trop  souvent,  même  à  l'état 
de  liberté,  de  demi-liberté  faudrait-il  plut(jt  dire, 
en  considérant  l'espace  si  restreint  qu'on  lui 
accorde  encore  comme  cà  regret,  ne  peut  que 
trop  rarement  trouver  tous  les  éléments  nutri- 
tifs qui  pourraient  lui  assurer  une  ponte  abon- 
dante. On  ne  doit  donc  pas  s'attendre  qu'elle 
puisse,  sans  soins  spéciaux,  donner  la  pleine 
mesure  de  sa  capacité  conmie  pondeuse. 

Lorsque,  en  hiver,  elle  est  enfermée  dans  un 
poulailler,  c'est  alors  surtout  qu'il  faut  lui  four- 
nir l'alimentation  complète,  c'est-à-dire,  mixte, 
qu'elle  ne  saurait  trouver  dans  cet  état  de  ré- 
clusion. Afin  de  lui  procurer  cette  nourriture, 
il  est  indis[»ensable  ^de  comiaître  les  principaux 
éléments  qui  entrent  dans  la  composition  chi- 
mi(iue  des  a'ufs,  et  qui  sont  surtout  :  l'azote, 
la  chaux,  l'acide  phosphorique, . . . 

Cette  alimentation  mixte  comprend  nécessai- 
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rement  l'alternanoe  qui  est  indispeiisalile  pour 
assurer  la  bonne  santé  de  la  ponte,  et,  eoniine 
conséquence  naturelle,  pour  lui  l'aire  produire 
beaucoup  d'oMil's. 

Il  ne  faut  jamais  donner  à  la  poule  aucun 
aliment  ïnoviUé  arlificiellemeiit;  ce  sérail  i)our 
elle  une  alimenlation  contraire  à  sa  nature.  En 
effet,  son  troisième  estomac  ou //f'.svV/- est  laps- 
sé  à  l'intérieur  d'une  mendu-ane  j>ourvue  de 
muscles  forls,  destines  à  broyer  des  alimenls 
plus  ou  moins  durs.  Le  troisii-me  estomac  de 
la  poule  est  peul-èlre  l'appareil  digestif  le  plus 
puissant  que  l'on  rencontre  chez  les  oiseaux. 
Kéamnur,  itedi,  Spallanzani,  dans  leurs  expé- 
riences sur  la  digestion,  ont  constaté  (^u'en 
moins  de  (juatre  heures,  il  peut  rédinre  en 
poudre  impali)able  une  boule  de  ven-e  asst'z 
épaisse  poiu'  porter  un  ixiids  dt>  (juatre  livres. 

La  poule  ne  |)eut  donc  (préprouver  de  graves 
di'sordres  dans  cet  oi-gane,  par  suite  de  l'inges- 
tion d'une  nourrilure  propre  à  en  dimiiiuei- 
l'énergie  nécessaire.  Les  alimerds  secs  ou  nor- 
malemeiil  a(pa'ux  sont  les  meilleui'S,  les  seuls 
bons  \\  lui  d( Miner. 


Ces  aliments  sont  les  seuls  qui  apaisent  la 
faim  d'une  manière  satisfaisante,  avantageuse, 
économique,  complète,  et,  par  suite,  profitable. 

De  cette  doctrine  si  simple,  parce  qu'elle  est 
conforme  à  la  nature,  on  trouve  la  corrobora- 
tion  comi>lète  dans  une  conférence  donnée  par 
M.  E.  Carpiaux,  et  publiée  par  L'pjlevnye,  de 
Bruxelles,  livraison  du  40  mai  4907,  pages  28 
et  suivantes.      ■, 

Après  avoir  d'abord  cité  l'opinion  de  M.  Pu- 
linckx,  aviculteur  des  plus  autorisés,  qui  recom- 
mande surtout  les  graines,  la  pâture,  et  prohit)e 
l'usage  des  pâtées,  qui  forme  des  estomacs 
débiles,  le  conférencier  continue  en  disant  : 

«  Or,  il  est  bien  connu  que  les  sujets  nourris 
aux  pâtées  sont  très  lymphatiques  ;  la  feuille 
de  renseignements  du  ministère  de  l'agriculture 
de  la  Grande-Bretagne  signale  les  bienfaits  de 
ralimentation  au  sec  et  l'absence  d'accidents 
depuis  la  suppression  des  pâtées  ». 

Comme  les  li(iuides  ne  servent  qii  étancher 
la  soif,  le  meilleur  est  la  bonne  eau  raîche  et 
linqûde. 

Pas  de  graisse  dans  les  aliments  ;  pas  de 
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stimulants  ;  pas  de  poudres  à  faire  pondre. 
Toutes  ces  substances  sont  contraires  à  la 
nature  de  la  poule  ;  ses  organes  digestifs  ne 
peuvent  les  supporter  longteni[»s. 

Ces  vérités  fondamentales  admises,  il  reste 
encore  à  faire  un  choix  entre  les  divers  alinienls 
dont  peuvent  se  composer  les  rations  de  la 
poule  ;  les  uns,  et  c'est  le  plus  grand  nombre, 
concourrent  à  la  formation  de  la  chair  et  de  la 
graisse,  les  autres  à  la  production  des  œufs. 

Les  seuls  aliments  qu'il  faille  employer  pour 
otitenir  une  ponte  abondante,  sont  ceux  qui 
renferment  une  proportion  élevée  de  protéine 
(substance  azotée),  unie  aux  agents  minéraux 
dans  leur  composition  chimique.  Les  autres, 
qui  sont  formés  i»res(|ue  exclusivement  d'hy- 
drates de  carbone,  de  graisse,  de  sucres,  et 
autres  principes  et  composés  qui  se  trans- 
forment facilement  en  caloricpie  (chaleur)  et  en 
graisse,  ne  sont  guère  ai)les  qu'à  former  de  la 
chair  et  de  la  graisse. 

Si  les  insectes  de  toute  sorte,  les  vers,  sau- 
terelles et  autres  petits  invertébrés  forment,  en 
été,  la  nourriture  naturelle  par  excellence  de  la 
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poule  pondouso,  de  leur  cr)té,  les  os  calcinés  et 
la  viande  niaii^re,  constiluenl  le  type  idéal  de 
son  alimenialion  animale  pendant  l'hiver. 

Kn  effet,  'es  os  calcinés  renferment  plus  de 
chaux,  d'acide  i)hosi)hori(pie  et  autres  agents 
minéraux  anhiuilisi's,  c'esl-à-dire  digestibles, 
nécessaires  à  la  composition  des  œufs,  que 
n'importe  quel  aliment  connu. 

L'avoine,  le  p^in  rassis  (plus  il  est  dur,  mieux 
il  vaut),  les  pois  et  les  choux  ponunés,  ces 
deux  derniers  surtout  pendant  le  temps  de  la 
mue,  voilà  les  meilleurs  aliments  végétaux  pour 
assurer  une  ponte  abondante. 

Le  pain  entre  autres,  est  l'jdiment  de  la  plus 
gi'ande  valeur,  car,  ou!ve  sa  richesse  en  matières 
nutritives,  toutes  i)arfaitement  digestibles  et, 
par  suite,  absolument  assimilables,  il  possède 
des  i)ropriétés  toni({ues  qui  sont  développées 
par  la  fermentation  et  la  cuisst  ijuand  il  est 
ciU'bon'mè  il  constitue  le  plus  puissant  correctif 
connu  des  organes  digestifs  de  la  poule. 

Si  l'on  ajoute  au  i)ain  une  petite  (piantilé  de 
mélasse,  cet  aliment  vaut  alors  encore  davan- 
tage. 


.■il 
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Voici  un  bon  niodi'lo  (Je  ration  d'hiver,  par 
tète,  et  par  jour. 


Le  matin  et  le  (  Viande  crue  et  maigre è  once 

midi,    alter-  -  et 

nativement  :  (  Os  calcinés  et  concassés è    " 

ou 

Pain  rassis,  couné  ou  concassé  1     " 

Le  soir  :  Avoine  (jetée  dans  la  litière) U  " 

Total 3è  onces 


La  portion  du  malin,  distribuée  le  plus  tôt 
possible,  doit  être,  eoinnie  celle  du  midi,  frac- 
tionnée en  deux  parties  égales  servies  à  environ 
deux  heures  d'intervalle. 

La  portion  du  soir  se  donne  une  couple 
d'heures  avant  le  moment  où  la  poule  se  juche 
pour  la  nuit. 

Cette  dernière  j>ortion  de  la  ndion  journa- 
lière étant  de  la  plus  grande  importance,  il 
convient  d'en  dire  (juclques  mots  en  i>arliculier. 
Le  soir,  il  est  nécessaire  de  toujours  donner  à 
la  poule  une  plus  grande  cpumlité  d'un  aliment 
très  subslaiitit'l,  dont  la  digesliou  demande  un 
temits  assez  prolongé,  à  cause  de  la  durée  qui 


u 

<loit  s«co..le..  jHsquV.  la  distrihulion  de  la  ra- 

,,  ""  '«""•'"'«"'-  «t  «««si  pour  e,.l«,te„i,  ta 
L'haleiir  animale. 

On  doit  laisse,-  conslamn.eni  devant  la  ponle 
".ver    des  cl.„„x   p„,„,„,,    pendant  ,o„,  te 
emps  de  la  n.„e,  et  des  ..l.onx  de  Sian,  le  ,.s.I 

«.isse  ou  pins  économiquement  du  gravier  des 
oo.,nil,es  d-|.uit,.s  écrasées,  mais  n^.  W.Î 
ai-'S'  que  les  co.,uilles,  éKalen.enl  écrtsiVs  des 
œ«  s  dépensés,  .ais  pas  de  mortier.      i 

chlL'"!''""?"""'  '""'■""•  "  '"  ""'"«  "«  '>«•■ 

c  ..n^  eo,n-ante.  si  c'est  possil.le.  et  de  la  „ei«e 
s..nuHa„ement,    du    n.alin  au    soir.     ||  se.;' 

pût  aller  prendre  la  nei«e  elle-n.éme  en  deho.^ 
d«  pouladier  ;  elle  y  trouverait  le  l.vs  .ra„d 

ava...a«ede.v.s,.i,.rderairpur.etdep.4,re 
e»  ouli-e.  un  excellent  e.wicice. 

M-  A   F.  llnn.er,  In»  des  principaux  éleveurs 
'r,  """  r  "-  "=""-L'".s.   et  ex-rédac,eur 
"'"■'"-''"""'y.  rtc  l)os,r.„,  au  cours  d'un  ar- 


rim 


VA 

ticle  publié  dans  son  journal  et  intitulé  : 
MniiU're  de  nourrir  la  Poule,  sexpnnu?  de 
la  inanièk'e  suivante  : 

«  U  poule  doit  avoir  le  jabot  (faite)  vide  le 
matin  et  bien  |»lein  le  soir,  mais  elle  ne  doit 
pas  se  le  remplir  en  une  ou  deux  fois  par  jour 
ivee  grande  précipitation,  mais  lentement,  par 
petite  quantité,  et  en  y  travaillant  toute  la 
journée. 

«  F.e  trnmll  est  aussi  essentiel  que  l'alimen- 
tation elle-même.  Sous  le  rapport  de  l'impor- 
tance,  l'activité  vient  immédiatement  après  une 
ration  bien  équilibrée,  et  le  meilleur  moven  de 
maintenir  la  poule  en  activité,  c'est  de  l'ôbliL'ep 
à  chercher  sa  nourriture  ». 

La  règle  est  donc  de  fractionner  autant  que 
possible  la  lation,  afin  de  ne  jamais  satisfaire 
entièrement  la  faim  de  la  poule,  si  ce  n'est  le 
soir. 

^<  De  cette  manière,  conclut  M.  Hunter  la 
poule  travaillera,  chantera  et  fiondra  ». 


^^épSàor' 


II 


l'KS   OS   KT   LA    PHODICTIOX    Vis    (WA'FS   K\    IIIVKR 

;;;!:;;;•'  :^  aiimems  les  p^s  „,op.vs  à  la  ;;"- 

(uiciion  (les  (enls. 

"  n  est  à  l'ernarqiier  qiK^  noire  j,o„|e  ,|n,„es- 

t  que  (,m  moil  le  .noinsde  soins  et  d'auM.  In 

;;  esl-a-d.re  eeiie  qui  suil  le  eo„,-s  onllna  ,  !  'ù; 

;';'♦♦•"••''  I'^'"«'  '••   Pl"s  ^M'ande  jmHie  dr  ses 

Ils    au    lu'inlenips.     Que    lelevenr    observe 

lien  .ven,e,d    les  eondilions  qui  enlou.v  .1    a 

poule  a  eelte  saison  : 

assez" .^^.l;?"/"'  *'";'"'  '''''^"''^''  '*^"  -''»'"«  ^•••»t 

'*'^^*'  '*»     ''"*  "^'   "«an(,uenl    ,,as.     Si   dône  '  ôs 
s>mson|pou,.|MMla  p.'odueiion  des  <en  s, 
oit  fan-e  en  sorle  (,ue  le  pHnlen.ps  iUuv  I  >ulè 

nrV      ''""*'•'-^^•"''•  ^'"Mnanlilé,  p,-,,  ,|e 

^ZllTV'-^'  '^'  ''^""!'''^  •'»'  Pourenuronne,. 
;.    oui     le  I  au- pin- ainsique  heaneouiMlexer- 


eic( 


(I) 


(1)     Farmer^ 8    Bulletin,  No   ',i,    Foivla  :  Care   and 
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inaiiiU'i 
par  1«'* 
tous  \*^ 


11  r(»ssort  d  te  bien  claireinont  de  ce  qui 
pi'éiù'dt»  que  les  ulinuMils  par  exeellenee  pour  la 
poule,  l'été,  soiil  les  proies  vivantes  :  vers, 
petits  niolluscjU'.  s,  araignées,  insectes  et  leurs 
larves.  Or,  à  cette  alimentation  de  preinii're 
qualité,  il  s'aj^issail  de  trouver  un  éipiivalent 
pour  la  -^aJHon  a  hiver.  Grâce  aux  beaux  tra- 
vaux 4  War  ngton,  cet  éipiivalent  e.  * 
coiHiu  :  e  sont  les  os.  Kn  effet, 
iiip»  ition  chirique,  où  l'on  trouve 
iBcntH  niiiHi-aux  que  renferment  les 
o'ufs,  Ir  N  os  <  »iil,  a  peu  U'  chose  près,  la  même 
valeur  .dimer  *#f#*  que  Us  insectes  et  autres 
petits  inverlt  b'vs 

Ce  l,  br* »\ r*»  il  Ih  iiiachine,  qu'on  a  l'habitude 
de  fifre  mia  ,  les  os  à  la  poule,  parce  que 
ce  iode  1*^  p«  imr  dion  leur  conserve  toutes 
hMirs  «puil 

Mais,  oulf  le  la  macliine  coûte  elle-même 
un  i»eu  cher  les  rê|»ai'alions  fré(|uentes  (lu'elle 
exige,  et  les  dépenst  .  (pfeid raine  son  fonction- 
nement, soid  trop  ('  spendieuses. 

Par  raisou  d'écononue,  on  fera  sinqdement 
calcine)'  les  os.     Il  est  bien  vrai  (jue  traités  de 


u\ 


(M'tlr  iiianliM'i'  ils  |«'nlroiil  leurs  composés  azoli'.s 
cl  Umii*  rliarhou.  Mais  il  csl  si  facili'  «h»  fournir 
à  la  poule  l'a/ole  sous  fonn»'  «raulirs  aliments, 
(le  ehair  surloul,  el  le  eliaibou  au  moyen  de 
croules  «le  pain  carbonisa  t's. 

I.a  calcinalion  des  os  s.  «ail  sur  la  braise  de 
bois. 

Donc,  si  vous  voulez  faire  produire  à  vos 
poules  le  plus  d'o-ufs  possible,  donnez-leur  des 
aliments  riches  vu  a«,'ents  organicpies,  riches 
surtout  en  éléments  minéraux  assimilables, 
c'est-à-dire  de  provenance  animale,  chaux  et 
majçnésie  principalement,  qui  sont  pres(pie  tota- 
lement utilisés  dans  la  formation  de  l'oMif.  Les 
os  calcinés  sont  le  type  de  cette  alimentation 
idéale. 


m 


LKS   l'LAXTKS    HKUUAr.KKS   KT    I.A    PHDIMT.TION    l»KS 

Dans  la  (leuxiî'ine  partie  de  cet  ouvrage,  j'ai 
démontré  sm-aljondaininenl,  s«inble-l-il,  (lue  le 
meilleur  aliment  de  provenance  animale  pour  la 
poule,  l'hiver,  c'est  l'os. 

Mais  les  plantes  herbacées  lui  sont  é},'alement 
indispe:!sal)les,  et  alors,  tout  naturellement,  on 
est  amené  à  se  demander  (pielles  plantes  con- 
viennent le  mieux  à  la  [>oule,  en  toute  saison. 
Car  toutes  les  plantes  ne  sont  pas  également 
convenables  à  la  poule,  parce  (pi'elles  ne  ren- 
fern»ent  pas  toutes,  en  (/nautitê  stf/fisaute,  les 
éléments  nécessaires  à  une  abondante  produc- 
tion d'excellenis  «nils. 

Or,  à  ce  double  point   de  vue,  le   trèlle  et 
surtout  la  renouée  aviculaire,  que  l'on  nonnne 


i8 

vulgairement  herhe  à  cochon,  sont  d'une  grande 
valeur,  et  l'expérience  est  là  pour  le  démontrer. 

Pour  ce  qui  est  des  avantages  offerts  par  le 
trèfle,  il  est  utile  de  reproduire  ce  qu'en  pense 
M.  F.  A.  xMortimer,  de  Pottsville  (Pensylvanie), 
qui  possède  plus  de  t  (MH)  poules. 

«  Si  j'avais  su,  dit-il,  que  le  trèfle  pouvait 
servir  d'alimentation  aux  poules,  j'aurais  pu 
économiser  %\  0(M)  en  deux  ans.  Depuis  que 
j'ai  commencé  à  en  donner  à  mes  poules,  elles 
pondent  mieux  et  sont  moins  sujettes  aux  ma- 
ladies ».  (I) 

M.  Mortimer  est  reconnu  pour  être  l'un  des 
éleveurs  les  plus  éclairés. 

L'été,  les  feuilles  de  trèfle  sont  mangées  sur 
pied,  dans  les  champs,  par  la  poule.  Mais 
ri>iver,  elles  les  mangent  telles  qu'elle  les  trouve 
SHr  le  pavé  de  la  grange  ou  le  plancher  du 
fenil. 

Le  trèfle  se  digère  facilement  et  prévient  chez 
les  pondeuses  un  excès  de  graisse,  l'un   des 


(1)  Rapport  de  M.  Gilbert,  régisseur  de  la  station 
avicole  d'Ottawa,  pour  1894,  page  242. 


grands  éfmeils  de  l'élevage  de  la  poule  en  vue  de 
la  production  des  leufs. 

Le  trèfle,  de  même  (jue  la  plupart  des  plantes 
herbacées,  colore  fortement  le  jaune  de  l'œuf  ; 
or,  la  coloration  intense  du  jaime  est  le  signe 
certain  de  la  richesse  de  Tœuf  en  substance 
nutritive  et  d'une  saveur  particulièrement  rele- 
vée. 

I/herbe  à  cochon  est  encore  supérieure  au 
trèfle  ;  non-seulement  elle  fait  très  bien  l'affaire 
du  porc,  mais  elle  plaît  aussi  extraordinaire- 
ment  à  la  poule. 

Outre  qu'elle  possède  à  un  degré  éminent 
toutes  les  propriétés  du  trèfle,  elle  a  encore  sur 
lui  des  avantages  qui  achèvent  de  démontrer  sa 
supériorité. 

C'est  ainsi,  i).ir  exemple,  parce  qu'elle  est 
une  plante  vivace,  l'herbe  à  cochon,  une  fois 
qu'elle  a  pris  possession  d'un  terrain,  y  reste 
indéfiniment. 

Plus  feuillue  et  plus  succulente  que  sa  rivale, 
cette  plante  constitue  aussi  pour  la  poule  une 
alimentation  plus  substantielle  qu'on  regrette 
de  ne  pouvoir  lui  fournir  l'hiver. 


Comme,  en  toute  probabilité,  on  récoltera  tou- 
jours plus  de  trèfle  que  d'herbe  à  cochon,  il 
est  facile,  à  défaut  de  cette  dernière  plante,  de 
fournir  du  trèfle  h  la  poule,  pendant  l'hiver, 
autant  qu'il  peut  être  nécessaire. 

La  poule  a  une  prédilection  marquée  pour 
ces  deux  plantes  feuillues,  et  comme  l'instinct 
est  la  vûi::  de  la  nature,  il  indique  par  cela 
môme  cpie  ces  herbes  lui  sont  avantageuses. 


FIN 
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